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Oui, c’est cela. Voilà pourquoi maîtres et maîtresses doivent 
apprendre aux novices ces divers points et les pousser à les suivre. 
C’est cela, mais plus que cela.

Est-ce se confesser tous les mois ou toutes les semaines et s’ap
procher tels et tels jours de la sainte Table, se faire un devoir de 
réciter quotidiennement la couronne franciscaine* faire, lorsqu’on 
peut, la visite au Saint Sacrement et, lorsqu’on sait, la méditation ? 
Oui encore, c’est cela, mais c’est plus que cela. Qu’est-ce donc ? 
Est ce fuir le luxe et la vanité, pratiquer la pauvreté, au moins d’es
prit, s’exercer à l’humilité et à la mortification des sens extérieurs 
et intérieurs? Oui, oui, c’est cela ; mais c'est plus que cela.

Qu’est-ce donc, encore une fois ? Pratiquer la vie franciscaine, 
c’est suivre la vie chrétienne dans son intégrité. Qu'ett-ce à dire ? 
C est, avant tout, coopérer à la sanctification des autres par la pra
tique des vertus sociales. Vivant en société, nous devons faire du 
bien à nos semblables. Unicuique mandavit de proximo suo, a dit 
le Saint-Esprit. Cet ordre formel de s’occuper de ton prochain 
s'adresse à plus forte raison aux tertiaires. Ne nous bornons pas 
par conséquent à prier pour nos frères en Jésus-Christ et à les édi
fier par une conduite exemplaire ; prêtons la main, dans la mesure 
du possible, à tout ce qui peut les rapprocher de Dieu ; catéchis
mes volontaires, patronages, cercles d’études, cercles d'ouvriers, con
férences de Saint-Vincent-de-Paul, secours mutuels, soutien des 
écoles chrétiennes et de la bonne presse, etc , etc.

C'est à cette condition que nous aurons l’honneur et le bonheur 
de mériter le blâme que le trop fameux député de Béziers, M. Laf 
ferre, président du Grand Orient de France, lançait contre nous, 
de la tribune du Parlement, au mois de juin 1904 : « Les documents 
établissent, disait-il, que le Tiers-Ordre est le pivot même de la poli 
tique de Léon XIII et de celle de Pie X. C’est par le Tiers-Ordre 
que Léon XIII entendait accomplir ce qu’il appelait sa réforme 
sociale: C’est encore par le Tiers Ordre que son successeur prétend 
régénérer notre pays et l’humanité tout entière. »

Impossible d’être plus complet et plus pratique ; et c’est avec 
regret que nous arrêtons-là notre citation, très loin de songer à nous 
excuser de sa longueur.

Si les maîtres et maîtresses des novices se pénètrent de l'impor
tance de leur mission, et qu’ils l’aiment, et que s’inspirant de ce pro-


